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1. Prfesentation du suiet 
Le sujet ainsi intitule "Lutte contre les nematodes en culture d'ananas" a 
ete defini d'un commun accord entre M. J.-F. Giovannetti, Directeur du Centre 
d' information et de Documentation en Agronomie des Regions Chaudes (CIDARC), 
en tant que Consultant du projet d'assistance aux activites d'information 
scientifique et technique (IST) de l'Institut de Recherche Agronomique de 
Guinee (IRAG) et moi-meme, Responsable du secteur de l'IST du dit institut. 
En effet, ce sujet correspond a une preoccupation du programme "Ananas" de 
la filiere "Fruits" du Centre de Recherche Agronomique de Foulaya, l'un des 
sept centres que compte 1'IRAG, et vise essentiellement & apporter des 
solutions techniques aux attaques des nematodes, qui ont toujours constitue, 
un des facteurs limitants de la production de 1' ananas en Guinee, et ce depuis 
les annees 40-50. 
II est necessaire, pour cela, qu'un important effort soit entrepris pour 
retrouver la qualite des fruits, qui jadis, a fait la reputation des 
productions guineennes et accroitre aussi les rendements a des couts de 
productions comparables a ceux de ses concurrents. 
C'est a ce titre, que le gouvernement de la Republique de Guin§e, a fait de 
la relance de la production fruitiere, une de ses priorites en matiere de 
developpement agricole. Ainsi, la Guinee pourrait conquerir a terme environ 
25 % du marche europeen grace a ses exportations en fruits frais et en 
conserve. Ce qui permettrait de renflouer les caisses de l'etat guineen en 
devises 6trangeres. Le volume des exportations de type exponentiel pourrait 
avoisiner les 10.000 tonnes (PY, 1987). 
Pour atteindre cet objectif, il est indispensable de profiter au maximum des 
acquis de ces dernieres decennies en matiere de recherche sur la lutte contre 
les nematodes, car tres peu d'activites de recherche ont ete consacrees a ce 
domaine depuis plus de 25 ans, alors que parallelement les conditions de 
production se degradaient. 
C'est la, l'une des missions assignees a 1'IRAG, a savoir redynamiser la 
recherche agronomique guineenne pour qu'elle reponde efficacement aux besoins 
des acteurs du developpement agricole que sont les agriculteurs, planteurs, 
eleveurs, vulgarisateurs, operateurs economiques etc.. 
Rappelons, toutefois que 1'attaque des nematodes sur les ananas, a 6te mis 
evidence a Foulaya depuis 1937 par Michel Louis et Georges De Guiran alors 
chercheurs de 1'IFAC pendant la periode coloniale. C'est cet institut qui 
deviendra plutard 1' IRFA qui a publiee plus d'une quarantaine de documents sur 
la culture de 1'ananas en Guin6e. 
Ainsi, il s'agira pour nous, dans cette etude, de faire 1'§tat actuel des 
travaux de recherche effectues, de par le monde, afin d'orienter les 
recherches entreprises par les chercheurs de 1'IRAG , en leur fournissant une 
liste bibliographique exhaustive et pertinente sur ce sujet ainsi qu'un 
dossier de synthese. 
Cest la, l'objectif assigne a cette note de synthese dont nous vous 
presentons dans les chapitres qui suivent, la methodologie de la recherche 
documentaire et les r§sultats obtenus. 
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2. Methodologie de recherche 
2.1 - Selection des mots-c!6s 
Comme toute recherche bibliographique, elle a debute par la comprehension 
du sujet et par la selection des mots de recherche importants ou mots-cles. 
Ainsi ,les mots cles que nous avons retenu sont: 
- Ananas comosus. parce que c'est cette espece qui est essentiellement 
cultivee et est l'objet de tout le commerce international de ce produit a 
cause de ses qualites gustatives. 
- Nematodes. c'est le parasite de 1'ananas qui fait l'objet de 1'etude. 
- Lutte antinematode. Ce terme englobe l'objectif du sujet a savoir la defense 
des cultures. 
Par contre, l'utilisation du terme sera fonction des differentes sources 
d'informations auxquelles nous ferons appel (bibliographies, revues et 
ouvrages, bibliotheques, services de documentation, bases de donn6es, 
personnes physiques etc.). 
2. 2. Techniaues de recherche bibliographique 
II en existe generalement deux methodes : 
2. 2. 1. Recherche manuelle 
Dans le cadre de cette etude, cette m6thode a ete peu utilisee k cause de la 
forte informatisation des services documentaires des organismes interesses par 
ce sujet. La seule qui a pu etre realisee, a ete effectuee au service de 
documentation de L'ORSTOM a Montpellier et cela & cause des difficultes 
techniques d'interrogation de la base HORIZON depuis Bondy a Paris. 
Elle a porte sur le bulletin bibliographique de la base et a permis de 
selectionner trois references pertinentes. 
2. 2. 2. Recherche automatisee 
Elle s'est effectuee sur deux types de sources d' information bibliographique 
: les CD-ROM et les bases de donn6es sur serveurs. 
a. Consultations des CD-ROM 
Deux disques optiques numeriques ont ete choisis parmi d'autres, du simple 
fait qu'il traitait du domaine agricole et en raison de leur disponibilite au 
CIRAD et a 1'ENSSIB. ce sont : 
a. 1 - SESAME 
II correspond & un extrait de la base de donnees AGRITROP, fruit d'un reseau 
documentaire regroupant au tour du CIDARC, des organismes de recherche et de . 
developpement travaillant sur 1'agronomie tropicale (voir b.2) 
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Deux versions ont ete diffusees dont la premiere en 1989 et la seconde en 
1991 comportant respectivement 50 000 et 65 000 references bibliographiques 
interrogeables en frangais et en anglais. 
Cette recherche, qui a debute a 1'ENSSIB, a ete le point de depart de notre 
recherche bibliographique et s'est averee interessante car elle nous a permis 
d'avoir les premiers elements de reponse sur notre sujet & savoir: les noms 
des chercheurs, des organismes et des periodiques etc... 
C'est ainsi, que des chercheurs nematologistes de CIRAD, comme J.L. SARAH et 
VILLARDEB0 et le periodique de l'IRFA "Fruits" ont ete retenus. 
Les resultats de 1'interrogation effectuee en mode-expert peuvent se presenter 
comme suit: 
- SESAME premiere version 
MC = "ANANAS C0M0SUS" ET MC = "LUTTE ANTI-PARASITE" 
4 reponses ( 2 interessantes no. 14 et 48) 
~ SESAME deuxieme version 
+ MC = "ANANAS C0M0SUS" ET "LUTTE ANTI-NEMAT0DE" 
51 ANANAS C0M0SUS 
86 LUTTE ANTI-NEMAT0DE 
1 ANANAS C0M0SUS ET LUTTE ANTI-NEMAT0DE (ref. 48) 
Ces deux (2) sont interessants et correspondent aux numeros 14 et 48 de la 
bibliographie dont la derniere est pertinente (voir partie III). 
a. 2. TROPAG 
Le CD-R0M "Tropag" est edite par le KIT (Royal Tropical Institut, Pays-bas) 
et represente un extrait de la base de donnee "Tropical agriculture". Cette 
base depouille les articles de 5000 periodiques dans le domaine de 
1'agriculture tropicale et du developpement rural. Elle correspond aux 
editions papier de Abstracts on Tropical Agriculture (depuis 1975) et Rural 
Development Abstract (depuis 1985). Cette base qui est disponible sur le 
serveur 0RBIT et non sur dialog. Elle contient actuellement 75-000 references 
avec une mise a jour annuelle de 6.000. La mise a jour de la base est faite 
trimestriellement. Elle est disponible sur le serveur 0RBIT. 
Les resultats de 1'interrogation se resument comme suit: 
#1 105 PINEAPPLES 
#2 443 ANANAS 
#3 441 C0M0SUS 
#4 462 PINEAPPLES or (ANANAS C0M0SUS) 
#5 1616 NEMAT0D* 
#6 196 LUTTE* 
#7 1799 NEMAT0D* or LUTTE* 
#8 28 #4 and #7 
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L'analyse de ses references nous a donne un taux de pertinence de 39 % par 
rapport a la bibliographie classee dans la rubrique Defense des cultures c'est 
a dire de la reference 17 & 53« Ce qui est tres important dans la couverture 
mondiale de cette base de donnee. 
Apres, 1'examen des resultas obtenus de 1'interrogation des CD-ROM, il est 
apparu necessaire de les completer par des recherches en ligne sur les bases 
de donnees qui sont mises a jour regulierement. 
b. INTERROGATION EN LIGNE DF.S BASES DF, DONNF.F.S 
b. 1. Choix des bases de donn6es 
II s'est base sur 1'analyse du contenu des bases de donnees se rapportant 
au domaine agronomique d'une part et aussi de 1'experience acquise lors du 
suivi des quatorze profils de diffusion selective de 1'information 
scientifique et technique (DSI) que 1' IRAG a, avec le service du DSI du 
CIDARC. II s'agit des bases de donnees comme AGRIS, AGRICOLA, BIOSIS, CAB, 
PASCAL.et TROPAG. 
La consultation du Repertoire des banques de donnees en conversationnel de 
l'association nationale de la recherche technique (A.N.R.T), 11 eme edition, 
1989, nous a permis de selectionner deux autres bases CRIS/USDA et PROMT dont 
1'interrogation a 1'ENSSIB, nous a donne des references totalement hors sujet 
qui traitaient des projets de recherche en cours et des essais sur les 
nouveaux nematicides produits industriellement avant leur homologation. 
b. 2. Presentation des bases de donnees 
1) - AGRITROP 
Cette base de donnees traitant exclusivement de 1'agronomie tropicale, est 
produite par le CIDARC en collaboration avec plusieurs organismes (CNEARC, 
SIARC, IAMM, ENGREF, ORSTOM, GRET, BDPA-SCETAGRI, ISRA, IRAZ et le labaratoire 
de botanique tropicale de l'USTL). Le disque CD-ROM SESAME est un de ses 
produits de valorisation. 
Elle contient 105 000 references bibliographiques (mars 1992), qui s'accroit 
chaque annee de 10 000 references avec une mise & jour trimestrielle. 
Agritrop est accessible par Transpac sur demande et a partir des sites du 
CIDARC de Montpellier, Paris, et de l'ile de la Reunion. Un projet videotex 
est a 1'etude. Pour 1'interroger, on se sert du guide d'interrogation de la 
base(*). 
2) - AGRICOLA 
Cette base est produite par Information Systeme Division de U.S. Department 
of Agriculture (USDA). Elle couvre exclusivement 1' agriculture et les domaines 
annexes. Elle contient actuellement 2 800 000 references avec une mise a jour 
annuelle de 100 000. Les outils d'aide disponibles sont: 
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- AGRICOLA subject category codes with scopes notes, 1989(*) 
- AGRICOLA guide to subject indexing, 1990(*). 
Elle diffuse des CD-ROM et est disponible sur DIALOG, BRS et DIMDI. 
3) - AGRIS 
Cette base est produite par la Division des systemes d'information et des 
bibliotheques de 1'Organisation des Nations Unies pour 1'Alimentation et 
1'Agriculture (F.A.O) 
Elle couvre tous les domaines de l'agriculture pris au sens le plus large 
(culture des plantes, economie et sociologie rurale, machinisme agricole, 
defense des cultures, foresterie, elevage, sciences aquatiques et p6che, 
sciences de l'alimentation etc.). Les references sont fournies par 130 centres 
nationaux et internationaux: articles de periodique (75%). ouvrages (12%), 
brevets et rapports, cartes, etc. Elle contient environ 1 500 000 references 
bibliographiques et s' accroit annuellement de 120 000. La mise a jour est 
mensuellement et diffuse semestriellement un CD-R0M. Les documents d'aide de 
consultation sont entre autres le plan de classement AGRIS,1982 et le 
th§saurus AGR0V0C(*). Elle diffuse egalement une bibliographie mensuelle 
denommee AGRINDEX et un CD-R0M semestriellement. 
Cette base est disponible sur les serveurs DIAL0G, DIMDI, ESA-IRS. 
4) - PASCAL 
Cette base de donnees est produite par 1'Institut National de 1' Information 
Scientifique et Technique (INIST) du Centre National de la Recherche 
Scientifique (CNRS) de Nancy, qui couvre tous les domaines relatifs aux 
sciences et techniques (sciences de la terre.sciences de la vie, sciences de 
1'ingenierie, chimie pure et appliquee, technologie, sciences exactes et 
appliquees etc.). 
Les donnees sont classees par secteurs: Pascal-sciences de 1'information; 
Pascal-biotechnologie; Pascal-energie; Pascal-medecine tropicale; Pascal-
agroline; Pascal-zooline. 
Pascal contient environ 8 000 000 references bibliographiques et s'accroit 
de 450 000 r§ferences par an avec des mises a jour mensuelles. Les outils 
d' aide a 1' interrogation sont entre autres le manuel d'utilisation Pascal, des 
lexiques, le thesaurus biomedical en 3 volumes, le plan de classement 
bilingue(*). 
Cette base diffuse des CD-R0M et est disponible sur les serveurs DIAL0G, 
QUESTEL,ESA-IRS. Un acces kiosque est disponible avec le 36 29 36 01. 
5) - CAB ABSTRACTS 
Cette base est produite par Commonewealth Agricultural Bureau International 
(Grande-Bretagne). Elle couvre tous les aspects des sciences agricoles y 
compris: batiments, cooperatives, formation, ingenierie, microbiologie, lutte 
anti-parasitaire, developpement rural, ressources en energie et en eau, 
taxonomie, sciences alimentaires, medecine v6terinaire, horticulture, sciences 
forestieres etc. Le thesaurus CAB,1990 et le manuel "CAB ABSTRACTS 0NLINE 
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MANUEL,1989 sont produits par la base comme outils d'aide 4 1'interrogation 
(*). 
Cette base contient environ 2 400 000 r6ferences bibliographiques et 
s'accroit de 430 000 references par an avec des mises a jour mensuelles. 
Elle est disponible sur les serveurs DIAL0G, ESA-IRS, STN etc. 
6) - BIOSIS 
Cette base de donnees est produite par Biosciences Information Service 
(USA). Elle couvre divers aspects :biologie, agriculture, medecine etc. Elle 
contient actuellement 7 000 000 references avec une mise a jour annuelle de 
480 000. Elle est disponible sur les serveurs ESA-IRS, DIAL0G, BRS, DUNDI, 
DATA-STAR, STN INTERNATIONAL, CAN-0LE etc. 
Pour interroger cette base, on se sert de son outil d'aide a 1'interrogation 
appele "Biosis previews search guide" edite en 1987 {*). 
b .3. Strategie de recherche 
Elles ont ete elaborees et conduites en se basant sur les mots-cles 
selectionnes lors de 1'analyse du sujet: Ananas comosus et nematode dont 
l'utilisation depend des outils d' aide a 1' interrogation propres a chaque base 
de donnees et devant traduire le concept de lutte anti-n6matode. 
Ainsi, les principaux codes retenus selectionnes sont ainsi presentes, 
precedes, de 1'intitule des champs correspondants.les suivants par bases. 
+ BIOSIS 
CC= 54600 : Pest control; general; pesticides, herbicides 
CC= 5^516 : Disease control 
CC= 54508 : Diseases caused by animal parasites 
+ PASCAL 
SC=002A34l02 :Nematodes parasites des cultures et des forets 
SC=260B003D? :Lutte contre les especes de la classe des Nemathelminthia 
: et consequences sur les formations vegetales. 
+ AGRIS 
SC=H10 : Protection des plantes. 
+ AGRICOLA 
SH=F822 : Pest of plant nematode 
+ CAB. 
SF=0T : Crop protection subfiles; Plant nematology 
Les equations ont ete etablies en utilisant les troncatures *, ? pour des 
objectifs d'exhaustivite. Pour pouvoir eliminer des doublons pouvant se 
presenter lors des interrogations, nous avons utilise la commande rd. (remove 
duplicata) disponible sur DIALOG ainsi que la commande one scearch qui permet 
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d'interroger plusieurs bases de donnees a la fois.en choisissant en premier 
lieu celles susceptibles de fournir des resumes significatifs comme CAB ou 
AGRIS etc. 
Dans le but d'actualiser les resultats anciens, nous avons limite la date 
de publication uniquement sur les dix dernieres annees et aussi k raison du 
fait qu'une recherche documentaire retrospective avait ete effectuee 1'annee 
derni§re au service DSI du CIDARC sur 30 themes de recherche agronomique dont 
1'ananas. 
Cette deuxieme interrogation en ligne s'est effectuee avec Monsieur Alain 
Glarmet, Responsable du service DSI du CIDARC. 
Mais, avant de presenter les resultats de la seconde interrogation, revenons 
sur la premieres interrogation effectuee a 1' ENSSIB sous la responsabilite de 
Monsieur Jean Pierre LARD/Responsable de 1'URFIST de Lyon. 
1) - Premiere interrogation en ligne des bases de donnees realisees a l'ENSSIB 
Cette serie d'interrogation qui s'est effectuee sur le serveur DIALOG a 
donnee les resultats ci-dessous: 
+ AGRIS 
?B 203 
? SS ANANAS* and NEMATOD? 
set item descriptions 
51 1258 ANANAS 
52 15341 NEMATOD? 
53 33 ANANAS AND NEMATOD? 
?SS S3 And SH=H10 
54 0 S3 
Ce resultat est du a la mauvaise formulation de 1'equation de recherche car 
c'est le champ SC qu'il fallait utiliser, mais par faute de documentation 
suffisante sur la base AGRIS & Lyon , nous n' avons pas pu resoudre ce probleme 
sauf arrive au service DSI qui utilise enormement AGRIS pour satisfaire a ses 
643 DSI (voir 2eme serie d'interrogation). 
+ AGRICOLA 
?B 10 
?SS ANANAS* and NEMATOD? 
set item description 
51 200 ANANAS 
52 15851 NEMAT0D? 
53 14 ANANAS AND NEMAT0D? 
(*) : Signifie que ce document a ete utilise lors de la preparation de nos 
recherches 
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+ PASCAL 
?B 114 
?SS ANANAS* And NEMATOD? 
set item description 
51 605 ANANAS 
52 20276 NEMATOD? 
53 26 ANANAS And NEMATOD? 
+ BIOSIS 
?B 5 
?SS ANANAS* And NEMATOD? 
set items description 
51 518 ANANAS /DE or PINEAPPLES /DE 
52 173863 ANANAS 
53 83 S1 AND S2 
54 30 And PY>1985 
+ CAB ABSTRACTS 
?B 50 
set items description 
51 99 ANANAS COMOSUS/DE 
52 2522 PLANT PARASITIC NEMATODES/DE 
53 1 S1 AND S2 
54 17901 NEMATODA/DE 
55 1 Sl AND S3 
56 242 ANANAS* 
57 4 S6 AND S4 
Au total, 107 references ont ete teledechargees lors de cette premiere 
interrogation, ce qui nous a donne une premiere experience dans 
1'interrogation en ligne des bases de donnees. Une evaluation de ses 
references par M. Sarah a permis de retenir quelques unes (voir ch. 2.3-2.). 
Une remarque importante est le faible rendement de la commande rd car 
huit doublons sont apparus dans le listing. Ce faible pourcentage de 
pertinence nous a place dans 1'obligation de recommencer 1'opSration au 
service DSI du CIDARC, cette fois-ci nantis de tous les ouvrages d'aide a 
1'interrogation. 
2) - Deuxieme interrogation en lierne des bases de donnees au service DSI du 
CIDARC. 
En se basant sur les erreurs de la premiere interrogation et apr6s le choix 
le plus rigoureux possible des termes et des codes correspondant au sujet les 
resultats de la deuxieme interrogation se presentent comme suit. 
?B 50,53,203,5,144,10 
20mar92 09:16:33 User006559 Session B1621.1 
SYSTEM:0S - DIALOG OneSearch 
File 50:CAB ABSTRACTS 1984-92/MAR 
SEE ALSO FILE 53 (1972-1983) 
**FILE050: COPR. 1990 CABI. See HELPNEWS50 for CAB training schedule. 
File 53:CAB ABSTRACTS 1972-1983 
SEE FILE 50 (1984+) 
**FILE053: COPR. 1989 CABI. See HELPNEWS53 for training schedule. 
File 203:AGRIS INTERNATIONAL 74-92/FEB 
File 5:BI0SIS PREVIEWS 69-92/APR BA9307:BARRM4207 
(C. BIOSIS 1992) 
**FILE005: Please see help news5 for important information. 
File 144:PASCAL 1983 - 1991 DEC 
(C. INIST/CNRS 1991) 
**FILEl44: Backfile has been added. Limit problem: see ?newsl44 
File 10:AGRIC0LA 1979-92/MAR 
SEE FILE 110(THRU 1978) 
**FILE010: *** AGRICOLA Users Conference on ALF Bulletin Board, 
301/504-6510, 1200 - 2400 BTS,N,8,1 
Set Items Description 
2970 ANANAS/TI,DE 
2323 COMOSUS/TI,DE 
S1 2273 ANANAS()COMOSUS/TI,DE 
? 
Processing 
2273 S1 
142853 NEMAT?/TI,DE 
S2 85 S1 AND NEMAT?/TI,DE 
7 S2 
7716 SH=F822 
53 7 S2 AND SH=F822 FROM 10 
36 S2 
73051 SC=H10 
54 30 S2 AND SC=H10 FROM 203 
9 S2 
31011 SF=0T 
55 8 S2 AND SF=0T FROM 50,53 
13 S2 
16055 CC=54508 
29866 CC=545l6 
155167 CC=54600 
56 12 S2 AND (CC=54508 OR CC=54516 OR CC=54600) FROM 5 
20 S2 
1007 SC=002A34I02? 
903 SC=260B03D? 
57 5 S2 AND (SC=002A34I02? OR SC=260B03D?) FROM 144 
7 3 
30 4 
8 5 
12 6 
5 7 
11 
58 62 3+4+5+6+7 
? 
...examined 50 records (50) 
...completed examining records 
59 57 RD S8 (unique items) 
+ Interrogation de la base AGRITROP 
$1 DE = ANANAS C0M0SUS 
242 Reponses 
$2 DE = (LUTTE ANTI-NEMATODE 0U PROTECTION DES PLANTES OU NEMATOD*) 
4840 r6ponses 
$3 $1 ET $2 
32 reponses 
2. 3- Analvse des resultats 
2. 3• 1• Exhaustivite 
Une analyse sur 1'origine des 37 references pertinentes traitant de la 
defense des cultures (lutte contre les nematodes en culture d'ananas) permet 
d'etablir le rapport ci-apres : 
- 8l % des references proviennent de 1'interrogation en ligne des bases 
de donnees (30 references sur 37); 
- 11 % des references sont extraites de la base de donnees AGRITROP du 
CIDARC (4/37); 
- 8 % des references proviennent de la recherche manuelle effectuee au 
service de documentation de 1'0RST0M (3/37)• 
Remarquons cependant, que pour la base AGRITROP, ce rapport ne represente 
pas 1'exhaustivite reelle par rapport au sujet traite qui, passerait ainsi de 
11 a 32 % (12/37). 
Ajoutons a cela, le taux d'exhaustivite tres appreciable du CD-ROM "Tropag" 
de 46 % soit 17/37-
Une seconde analyse des resultats obtenus par base de donnees, permet 
d'6tablir le classement ci-apres : 
- AGRIS : 32 % soit 12/37; 
- BIOSIS : 22 % soit 8/37; 
- AGRICOLA : 19 % soit 7/37; 
- PASCAL : 13 % soit 5/37; 
- CAB : 3 % soit 1/37-
Cette derniere analyse comparee aux taux obtenus plus haut fait apparaitre 
une meilleure exhaustivite du CD-ROM "TROPAG" et de la base AGRITROP. 
2. 3* 2. Pertinence 
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Le taux de pertinence se calcule en faisant le rapport entre le nombre de 
references repondant au sujet et le nombre total de references identifiees 
lors de la recherche bibliographique. 
En fonction de ce critere, les bases peuvent §tre classees comme suit : 
AGRICOLA 
PASCAL 
BIOSIS 
AGRIS 
CAB 
100 % 
100 % 
80 % 
41 % 
17 % 
(7/7) 
(5/5) 
(8/10) 
(12/29) 
(1/6) 
Rappelons que cette evaluation s'est effectuee sur la base des 57 references 
teledechargees apres la commande rd de Dialog qui a permis l'§limination 
partielle des references doubles car 7 autres doublons ont 6te identifiees 
manuellement (voir annexe 1). 
En 6valuant le taux de pertinence des bases de donnees en fonction de la 
premiere interrogation effectuee a l'ENSSIB, les rapports sont les suivants: 
AGRIC0LA 
PASCAL 
BI0SIS 
AGRIS 
CAB 
50 % soit 7/14 
19 % soit 5/26 
27 % soit 8/30 
36 % soit 12/36 
0 % soit 0/4. 
Ces resultats montrent des taux de pertinence nettement inferieurs de la 
premiere interrogation comparee & la deuxieme mieux elaboree. Cet etat 
s' appelle bruit dans le jargon du documentaliste. Pour le cas de CAB, on 
parlera de silence parceque les 4 references etaient hors-sujet. 
Quant aux bases AGRITR0P et TR0PAG les taux de pertinence sont de 37 % 
(12/32) h 6l % (17/28) respectivement. 
3. Collecte des documents 
Le tri des references a et6 facilite grace a 1'evaluation faite par M. Jean 
Louis Sarah , Chercheur principal du programme "Nematode" de 1'IRFA. Quant a 
la collecte des documents, elle s'est effectuee sans difficulte majeure car 
la presque totalite des documents signales dans la bibliographie sont des 
publications des chercheurs du CIRAD, donc disponibles a la bibliotheque 
centrale d'une part et aussi grace a 1'abonnement du CIDARC aux principaux 
titres de revues d'autre part. 
Au total, 45 documents sur les 53 signales dans la bibliographie ont ete 
consultes pour la realisation de la synthese (partie 2) qui se composent comme 
suit : 
- 24 documents publi§s par 1'IRFA; 
- 2 documents fournis par M. J.L. Sarah; 
- 2 documents disponibles a la bibliotheque de 1'0RST0M sur 3; 
- 12 articles de periodiques disponibles au sein du CIDARC 
- 7 commandes de photocopies satisfaites sur 13 dont un ouvrage fournis 
par le service "Fourniture de documents du CIDARC". 
Rappelons que 1' ensemble des photocopies et commandes ont ete pris en charge 
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sur la rubrique "DSI" de 1'IRAG et sur le numero 4l8 correspondant aux fruits 
4. Conclusion sur la recherche bibliographique 
Ce travail de recherche bibliographique m'a permis de mesurer 1'ampleur des 
probldmes que l'on rencontre dans une telle operation. II met en exergue 
1'importance de 1'indexation dans la chaine documentaire c'est-a-dire a 
1' entr6e et a la sortie des documents. C'est de la, que d6pend toute la 
fiabilite d'un systeme documentaire. 
Ensuite, il apparait clairement que deux interrogations sont n6cessaires au 
moins pour une interrogation fiable des bases de donnees. 
Pour ce cas-ci, la recherche automatisee a montre des resultats positifs du 
essentiellement a 1'informatisation poussee des services documentaires des 
organismes de recherche. 
Outre, 1'identification et la localisation des documents, la recherche 
documentaire permet d'avoir d'autres informations interessantes sur les 
chercheurs et leurs organismes. Ce qui pourrait creer des axes de cooperation. 
Cette recherche montre le role de leader du CIRAD dans la recherche 
fruitiere, en ce qui concerne la lutte contre les nematodes; Ce qui se traduit 
d'ailleurs par un plus grand nombre de documents publies en frangais (47%) par 
rapport a 1'anglais (39$)» bien que 1'anglais soit la langue privilegiee pour 
la diffussion des travaux de recherche (exemple de la traduction totale des 
articles traites dans la revue "Fruits" de l'IRFA). II montre egalement 
1'emergence d'autres pays comme le Bresil, le Perou, le Costa-Rica etc. dont 
il serait interessant de faire confirmer par une etude bibliometrique 
(MOREAU, 1990). Un autre enseignement non moins important revele par cette 
etude, c'est la place que l'on doit accorder aux personnes physiques 
representees ici par les chercheurs seniors dans leurs domaines car ils 
connaissent et detiennent 1'essentiel des references et des documents publies 
dans leur domaine (Pr Sarah par exemple). De plus en plus, 1'interrogation en 
ligne devrait etre affectee par la diffusion generalisee des CD-ROM par chaque 
producteur de base de donnee. 
Enfin, pour mieux apprecier la pertinence des documents selectionnes et 
consultes, nous presentons dans la seconde partie qui suit, le condense de nos 
recherches. 
PARTIE II : Synthdse. 
LUTTE CONTRE LES NEMATODES EN CULTURE D'ANANAS 
15 
1. INTRODUCTION 
Les nematodes representent dans la plupart des pays producteurs d'ananas, 
un des principaux facteurs limitants de la production et ce, depuis le debut 
la culture industrielle. Ils entrainent a eux seuls des chutes de rendements 
de 1'ordre de 40 % qui s'accompagnent toujours d'une baisse tres importante 
de la production de rejets. 
Les especes nuisibles les plus connues des nematodes parasites de 1'ananas 
sont : Pratvlenchus brachvurus. Rotvlenchulus reniformis. Meloidogvne iavanica 
et Meloidogvne incognita. Cependant, force est de reconnaitre, que 1'espece 
la plus redoutable de toutes, reste Pratvlenchus brachvurus qui cause 6 elle 
seule, des pertes pouvant atteindre 30 % en premiere recolte, et jusqu'a S0% 
en deuxieme recolte surtout dans les regions les plus chaudes. 
La lutte contre les nematodes apparait donc comme le goulot d' 6tranglement 
pour tous les pays producteurs d'ananas. Cette lutte visera essentiellement 
k faire baisser 1'inoculum parasitaire du sol avant la mise en place de la 
culture puis k maintenir les plants en etat de non-infestation. 
Pour ce faire, diverses methodes et techniques sont envisagees. Certaines 
d'entre-elles sont plus simples tandis que d'autres sont plus compliquees a 
realiser. Cela s'explique sans doute avec le recul du temps et les 
connaissances acquises sur les relations nematodes/sol/plantes mais aussi et 
surtout a cause d'importantes ameliorations apportees dans les techniques 
d'experimentation au champ et au laboratoire ainsi que sur les modalites 
d'application des produits chimiques utilises ici communement appeles 
nematicides. 
Ce sont tous les acquis de plusieurs decennies de recherche sur les 
nematodes et de leur lutte en culture d'ananas, qui vous sont resumes ainsi 
dans les chapitres qui suivent. 
2. L'ananas 
2. 1. Importance de la culture 
L'ananas constitue une culture d'exportation importante pour beaucoup de 
pays du monde dont les plus grands producteurs sont: la Thaillande, les 
philippines,les Etats Unis (Hawai), le Bresil, la Cdte d'Ivoire, 1'Afrique du 
sud, 1'Australie.Le Cuba.le Mexique, la Chine , le Venezuela, le Perou etc. 
En 1986, la production mondiale a augmente de plus de 10 millions de tonnes 
dont le quart fait l'objet du commerce international. 
Destine essentiellement a la consommation humaine,son fruit.contient des 
vitamines A et B et a une action digestive.il est consomme au naturel ou 
utilise pour la fabrication de conserve. 
Le jus de fruit peut §tre consomm§ a 1'etat pur ou sous forme de sirop, vin 
d'ananas et vinaigre. II entre dans la fabrication de boissons gazeuses et de 
liqueurs; on en extrait 1'acide citrique et certains produits pharmaceutiques 
(contre la diphterie et bronchites en autres). Les feuilles hach§es a 1'etat 
frais ainsi que les couronnes peuvent etre utilisees dans 1'alimentation du 
betail. 
La plante entiere peut etre reduite en farine entrant dans la composition 
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d'aliments du betail. On en extrait 1'amidon, des acides organiques, de la 
cire, des sterols et la bromelaine, m61ange d'enzymes facilitant la digestion. 
2. 2. Connaissances botaniaues et agronomiques 
Ce chapitre n'est aborde que sommairement, cependant la connaissance de ces 
donnees permet de mieux saisir le sens et 1'importance de certaines pratiques 
notamment les methodes de lutte contre les n6matodes. 
2. 2. 1. Caracteres botaniaues de l'ananas 
Le genre Ananas fait partie de la classe des monocotyledones. II est inclus 
dans 1'ordre des Farinosea et de la famille des Bromeliac6es c'est-a-dire des 
especes capables de resister a une secheresse plus ou moins poussee. 
L'ananas cultive Ananas comosus L.(Merr.) .originaire d'Amerique du sud, et 
d'abord cultive par les indiens, fut decouvert par Christophe COLOMB a la 
Guadeloupe en 1493• C'est une plante herbac6e perenne a enracinement 
superficiel; la tige a entre-noeuds tres rapproches, porte des feuilles 
§paisses en forme de gouttiere, permettant de recueillir les pluies meme les 
plus faibles ainsi que les pulverisations de pesticides d'ou emerge 
1'inflorescence portee par un pedoncule. 
La partie charnue appelee <<fruit>> est formee par le developpement 
parthenocarpique de l'ovaire, de la bractee et des spirales de nombreuses 
fleurs normalement steriles portees par 1'inflorescence (coeur). Au dessus du 
fruit se developpe le bourgeon terminal (couronne). 
Les racines de 1' ananas sont de deux (2) types; les racines souterraines 
emises par 1 a 4 mois apres plantation (15~20 pour un rejet de 400 a 500 g) 
et les racines aeriennes, prenant naissance a la base des feuilles; elles 
jouent un grand role dans 1'absorption des elements nutritifs.Ce sont ses 
racines souterraines qui sont 1'objet d'attaques de la part des principaux 
parasites dont les nematodes. 
Quant aux rejets, ils sont de 2 types : les bulbilles qui se developpent sur 
le pedoncule et les rejets proprement dits ou "cayeux" qui demarrent sur la 
tige et au point d'insertion du pedoncule apres la recolte du fruit. Cette 
particularite est un handicap certain pour la rapidite des rotations des 
cultures. II est fortement dependant de la population de nematodes. Une lutte 
intensive contre ces parasites , ameliore tres nettement la croissance des 
rejets. 
L' ananas est une plante autosterile c'est a dire que le pollen d'une variete 
ne peut pas feconder les ovules de la meme variete, mais si deux vari§tes sont 
cultivees cdte a cote, il peut y avoir fecondation en presence de nombreuses 
graines dans le fruit. 
Du point de vue classification botanique, le genre Ananas comprend plusieurs 
especes: Ananas ananassoldes. Ananas erectifoluis. et Ananas comosus. De cette 
derniere, sont issus tous les cultivars actuellement cultives dans le monde. 
Ils sont classes en cinq (5) groupes distincts: cayenne, queen, spanish, 
pernambuco et mordilona ( SMITH.1979; LEAD et ANTONI, 1980). 
Le cultivar "cayenne lisse" est le plus repandu en plantation commerciale 
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du fait que 1'ananas se multiplie par voie vegetative. Dans une parcelle en 
production, les plants sont detruits apres avoir donne de une & trois recoltes 
puis remplaces par des rejets ( PY et al., 1984). 
2. 2. 2. Agronomie de l'ananas 
1) - Besoins en chaleur 
La temperature est le principal facteur qui agit sur le developpement de 
1'ananas. La temperature ideale moyenne est de 25°c avec des amplitudes 
journalieres de 12°c. Si la temperature est trop basse , en plus du faible 
developpement de la plante, on constate un brunissement de la chair du fruit 
qui prend un gout amer; par contre si elle est trop elev6e (superieure a 
35"c), la qualite du fruit est mediocre (fruits jaunes). 
Par ailleurs, l'emission foliaire mensuelle croit avec la temperature. La 
vitesse d'61ongation des feuilles est optimale entre 30 - 32°c mais dimunie 
de part et d'autre de cette valeur. 
2) - Besoins en eau 
L'ananas est peu exigeant en eau .11 lui faut environ 1200 a 1500 mm d'eau 
bien repartis tout au long de 1' annee. Un deficit hydrique conduit a une 
reduction de 1'ouverture de stomates; ce qui reduit la production de matiere 
seche (moins de 10%). Un deficit d'eau suivant les 2 a 3 mois apres la reprise 
des rejets occasionne la mort des racines et rend ainsi les plants sensibles 
aux maladies (phytophtora etc.). Quant a 1'exces d'eau, il cause des effets 
nefastes pendant la formation du fruit quant celui-ci intervient dans les deux 
precedentes recoltes et favorise ainsi la proliferation des parasites comme 
les nematodes. 
3) - Besoins en lumiere 
L' eclairement a une action sur les rendements. Une diminution de 20 % 
d'eclairement occasionne la perte de 10 % sur la recolte. Environ 1500 heures 
d'insolation sont considerees comme un minimum pour la culture d'ananas. 
Le rayonnement solaire provoque une reouverture precoce des stomates 
multipliant ainsi la production en matiere seche par 3 ou 4 . 
4) - Sol 
L'ananas possedant un systeme racinaire superficiel dont la majorite est 
localisee dans les 30-35 premiers centimetres du sol, il est imperieux de lui 
choisir un sol meuble, bien aere, a particules arrondies, a drainage 
satisfaisant et homogene sur une hauteur suffisante. 
Du point de vue richesse chimique du sol, 1'ananas est exigeant en azote, 
potassium et secondairement en magnesium et phosphore. 
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Plus que la richesse du sol, c'est son acidit§ mesuree par son pH , qui doit 
§tre un facteur de selection. Bien que la cayenne lisse tolerant des pH allant 
de 3 & 7.5. 1'optimum pour 1'ananas se situe entre 4,5 et 5.5 car au dessus 
de ce seuil, les risques d'attaques de nematodes sont plus 61eves. 
5) - Le svsteme de culture 
Le cycle de la culture de 1'ananas se subdivise en 3 phases: 
- la phase de vegetation qui va de la plantation au traitement 
d'induction florale (TIF), 
- la phase de fructification, qui va de cette derniere date a la 
recolte du fruit, 
- la phase de production de rejets qui va de la fin de la recolte du 
carre de sa destruction. Cette derniere phase est neglig§e 6 tort, car 
des soins apportes pendant son deroulement, depend de la qualite des 
rejets plantes au cycle suivant, donc la prochaine recolte. 
La plus grande originalite de la culture de 1'ananas vient de 1'induction 
florale artificielle qui permet de recolter a peu pres en meme temps tous les 
fruits d'une meme parcelle et de produire a 1'epoque choisie, des fruits d'un 
poids moyen predetermine grace a 1'emploi de 1'acetylene ou l'ethylene dont 
le pourcentage de reussite depend de 1'heure de traitement et de la saison, 
tres probablement en rapport avec les mouvements stomatites. 
Les stomates doivent etre ouverts pendant 3 a 4 heures suivant le 
traitement. En saison seche, il faut attendre la nuit. Les heures les plus 
favorables sont comprises entre 0 H et 3 H du matin. 
3- Les nematodes parasites de l'ananas 
3- 1• Generalites sur les nematodes 
Les nematodes constituent 1'ordre principal de la classe des nemathelminthes 
qui sont des vers cylindriques ayant un tube digestif complet ainsi qu'un 
corps couvert d'une cuticule.Ils ont une biologie tres variee. Les sexes sont 
separes. De nombreuses especes sont libres, vivant dans la terre et dans les 
eaux douces ou marines; certains sont phytophages et d'autres parasitent les 
animaux. 
Les nematodes phytophages sont de taille microscopique (0,2 a 2 mm de long). 
Ils en existent environ 2000 especes. Ils ont tous un stylet buccal qui leur 
permet de perforer la paroi des cellules vegetales. 
Selon les relations qu'ils ont avec leur hdte, on les classe en trois (3) 
grands groupes: 
- Les endoparasites. Migrateurs, ils vivent et pondent des oeufs 6 
l'interieur de certains organes de la plante (racines, tiges , 
feuilles), et quant ils sont sedentaires, ils pondent a 1'exterieur. 
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~ Les semi- endoparasites. Sedentaires ou migrateurs qui se fixent sur 
les racines et pondent a 1'exterieur du vegetal. 
~ Les ectoparasites. Sedentaires ou migrateurs qui vivent dans le sol 
et piquent la plante pour se nourrir. 
Rappelons toutefois que l'une des singularites des nematodes phytophages 
reside au fait qu'ils sont cosmopolites et polyphages c'est d. dire capables 
de vivre en plusieurs endroits et de s'attaquer a plusieurs plantes. 
3* 2. Les principaux nematodes parasites de l'ananas 
Dans la litterature, de tres nombreuses especes de nematodes ont ete 
signalees et qui sont associees a 1'ananas a travers le monde. Toutefois la 
plupart d'entre elles n'ont que peu d'impact sur la culture du fait d'un 
pouvoir pathogene faible ou d'une presence occasionnelle voire accidentelle. 
Cependant, pour cette synthese, nous ne traiterons que des quatre (4) 
principales especes les plus nuisibles par ordre d'importance . Ce sont: 
Pratvlenchus brachvurus, Rotvlenchulus reniformis, Meloidogvne iavanica et 
Meloidogvne incognita. 
3- 2. 1. Pratvlenchus brachvurus (Godfrev) 
Decouvert sur les racines de 1'ananas en Hawal (USA) (Godfrey, 1929), 
Pratvlenchus brachvurus apparait comme le nematode le plus dangereux au monde 
en culture d'ananas surtout en Cote d'ivoire. 
1) - Biologie 
Ce nematode appartient a la famille des Pratylenchidae. Celle-ci comporte 
plus de 40 especes dont la plupart sont responsables de lesions sur les 
racines de leurs hotes, d'ou le terme general de nematodes a lesions qui leur 
est attribue (CORBETT, 1978). 
C'est un endoparasite migrateur typiquement vermiforme, de 0,4 a 0,8 mm de 
longueur, qui porte un stylet court et fort. Les males se rencontrent tres 
rarement. La reproduction est parthenogenetique. Les oeufs sont deposes 
isolement dans les tissus racinaires ou dans le sol. Les larves muent une 
premiere fois a 1'interieur de l'oeuf, puis trois fois avant le stade adulte. 
La duree du cycle depend essentiellement de la temperature; sur racines de 
mais, elle est de 4 semaines a 30~35°c , alors que le cycle complet n'a pas 
pu etre observe en moins de 14 semaines a 5 -10°c. L'optimum de temperature 
est de 25-30°c (0L0WE et CORBETT, 1976). 
Le taux de reproduction depend lui aussi de la temperature. II est maximal 
a 29-30°c (LINDSEY et CAVINS, 1971). 
Dans certaines regions ou la temperature des sols est constante au cours de 
1'annee, le developpement de P. brachyurus depend avant tout des conditions 
d'humidite des sols. Cest le cas de la Cote d'ivoire ou la dynamique des 
populations racinaires de nematodes est fortement influencee par la saison 
seche (CASWELL et al.,1990; HUGON et MALEZIEUX,1990; SARAH et HUGON, 1991). 
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Au vu des travaux menes sur la biologie de P. brachyurus, il semble qu'il 
existe differents biotypes de ce n6matode (0'BANN0N et TOMERLIN, 1970). 
2) - Distribution geographiaue et hotes 
Pratvlenchus brachvurus est largement pr§sent et extremement nuisible dans 
les r6gions tropicales et equatoriales notamment au Bresil, en Ouganda, dans 
la r6gion du Natal en Afrique du Sud, mais surtout en C6te d'Ivoire ou il a 
le plus d'incidences (GUEROUT, 1975; CORBETT, 1976; ZEM et REINCHARD, 1978; 
BAFOKUZA, KEETCH,1982). II a ete egalement decrit sur pres de cent autres 
especes cultivees a travers le monde entier, notamment sur mais, pomme de 
terre, manioc, arachide, citrus, coton, canne a sucre, avocatier, cafeier 
etc.). 
Ce nematode est donc une espece tres polyphage, ce qui lui permet de suivre 
entre deux cycles de culture d'ananas en presence d'adventices (PY et al., 
1978). 
3) - Relation Ananas - Pratvlenchus brachvurus 
La penetration du nematode a lieu a l'extremite des racines, au niveau des 
poils absorbants ainsi qu'au point d'emergence des racines laterales . Comme 
toutes les autres especes du Pratylenchus, Pratvlenchus brachvurus parasite 
le parenchyme cortical racinaire, creusant des cavites ou des galeries dans 
le cortex (LINDSEY et COWINS, 1971). 
A partir du point d' infection du parasite, des l§sions brunatres a noir&tres 
se developpent en necroses pouvant couvrir toute la surface des racines. A ce 
stade, la racine est rendue fonctionnelle par la separation du cortex du 
cylindre central. Les racines secondaire ainsi que les poils absorbants sont 
detruits par Pratvlenchus brachvurus. Toutefois des observations histologiques 
ont permis de mettre en evidence que le developpement rapide du sclerenchyme 
etait susceptible de constituer une barriere physique capable d'emp§cher la 
p§n§tration des n§matodes (SARAH et HUGON, 1990). 
Les symptdmes sont rarement visibles au champ du fait de la sub§risation 
rapide et importante des racines (CASWELL et al., 1990). L'infection par P. 
brachyurus entraxne une diminution de croissance et de la vitesse d'emergence 
des feuilles. Le poids du fruit et la masse foliaire peuvent etre r§duits de 
35 a 40 % (GUER0UT, 1975; LAC0EUILLE et GUER0UT, 1976; SARAH, 1986). 
II peut infester les l§sions caus§es par Meloidogvne iavanica et causer la 
destruction rapide des extr§mit§s des racines (G0DFREY, 1929). 
3. 2. 2. Rotvlenchulus reniformis 
1) - Biologie 
Ce n§matode appartient a la famille des hoplolaimidae. Cest un semi-
endoparasite sedentaire. 
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La temperature optimale pour son developpement varie de 25 & 29°c et celle 
pour sa reproduction est limitee a 36°c (REBOIS, 1973; HEAD et INSERRA, 1988). 
Le pH favorable a sa reproduction en Hawal varie approximativement entre 4,8 
& 5,2 (ROHRBACH et APT, 1986). 
2) - Distribution et hotes 
Rotvlenchulus reniformis se rencontre dans les rSgions tropicales et 
subtropicales. II est le principal nematode de 1'ananas en Hawax et aux 
Philippines (DAVIDES, 1988). II est aussi important au Porto Rico, en 
Thallande, en Australie, au Mexique et en Afrique du Sud. 
3) ~ Relations Ananas - Rotvlenchulus reniformis 
Rotvlenchulus reniformis se fixe sur les racines secondaire et pond des 
oeufs dans le sol. 
A Hawal, les feuilles des plantes infestees sont moins dressees que celles 
des plantes saines. Elles prennent une couleur rouge presentant des 
insuffisances de croissance. 
Les symptdmes foliaires sont semblables a ceux causes par l'humidite. Les 
infections graves peuvent causer la mort ou la destruction de la plante par 
inhibition des racines secondaires et du systeme racinaire. 
3- 2. 3. Meloidogvne iavanica 
1) - Biologie 
Ce nematode appartient a la famille des Heteroderidae. C'est un endoparasite 
sedentaire. Les nematodes jeunes de cette espece peuvent survivre a une 
temp6rature de 40°c pendant 127 mn tandis que les oeufs peuvent survivre 4 a 
5 jours a 40°c (GODFREY, 1933). 
La temperature minimale d'infection de ce nematode est approximativement de 
13°c . II est capable de survivre a de larges ph du sol et infecte les racines 
de 1'ananas a des pH de 4 a 8,5. 
2) - Distribution et hotes 
Meloidogvne iavanica est un serieux parasite de l'ananas surtout a Hawal ou 
il a caus£ des dommages importants aux r6coltes dans les annees 20 et 50 au 
moment ou R. reniformis n'etait pas encore le principal ennemi. II est aussi 
important en Australie, au Mexique, en Afrique du Sud, au Zimbabwe et en 
Thallande. Son impact est maintenant limit6 en Hawal (ROHRBACH et APT, 1986). 
3) ~ Relations Ananas - Meloidogvne javanica 
Le stade juvenile attaque les extremites des racines et pondent des oeufs 
dans certains organes de la plante (racines, tiges, feuilles). 
La croissance de la racine est retardee environ 24 h apres la penetration . 
du n6matode , provoquant ainsi des l§sions importantes. 
22 
3* 2. 4. Meloidogvne incognita 
1) - Biologie 
Ce n§matode appartient a la famille des heteroderidae. C'est un endoparasite 
s§dentaire. 
2) - Distribution et hotes 
Meloidogvne incognita est declare dans plusieurs zones de culture d'ananas 
mais ses deg&ts ne sont pas importants excepte quelques zones de production 
de Porto Rico et du Mexique vers 1969. En Cote d'Ivoire, il a caus6 des degats 
aux premieres plantations mais relativement moindres par rapport a 
Pratvlenchus brachvurus (GUEROUT, 1965)• 
3) ~ Relations Ananas - Meloidogvne incognita 
Elles sont identiques a Meloidogvne iavanica. 
4. Methodes de lutte 
Le mode de vie souterrain des nematodes, leur possibilite de survie hors des 
plantes hotes, les faibles connaissances sur leur biologie font qu'il est 
difficile de mettre en oeuvre des methodes de lutte pratique et economique 
contre ses parasites. 
Actuellement, il existe plusieurs methodes ou techniques de lutte contre les 
n§matodes que nous pouvons regrouper en deux grandes classes de lutte . Ce 
sont : les methodes de lutte non chimique et les methodes de lutte chimique. 
4. 1. Methodes de lutte non chimique 
4. 1. 1. Mesures prophvlactiaues 
Elles comprennent toutes les mesures permettant d'eviter la propagation des 
infestations des nematodes : nettoyage des outils agricoles, irrigation avec 
de l'eau non contaminee, elimination des parties contaminees du materiel 
veg§tal de replantation. Dans le cas de 1'ananas, les rejets doivent etre 
debarrasses des racines qui auraient pu 6tre en contact avec le sol avant la 
plantation. 
Les techniques de desinfection du sol telles que 1'inondation ou la 
solarisation sont assimilables a des mesures prophylactiques. 
+ Solarisation. 
Des essais de solarisation menes a 1'Institut de Recherche Agronomique de 
New-Delhi (Inde) en pepiniere par application de feuilles de polyethylene 
transparent pendant 6 semaines, en ete, a reduit considerablement la densite 
de Meloidogyne incognita et Rotylenchulus reniformis par rapport au temoin. 
La diminution des populations est plus forte pendant les 10 premiers 
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centimetres du sol ou la temperature depasse frequemment 40°c. Le controle des 
mauvaises herbes et d1autres agents pathogenes telluriques constitue un 
avantage supplementaire de la solarisation (HARI, GAUR et ANJU, 1991)• 
L'application de cette technique exige un rayonnement solaire important mais 
reste jusqu'& maintenant limitee a cause de son cotit tres eleve. 
4. 1. 2. Methodes culturales 
1) - Utilisation de la iachere nue ou travaillfee 
L'ananas est generalement conduit en monoculture, pendant de nombreuses 
annees sur le meme terrain. A la longue, ce type d'exploitation finit par 
poser des problemes d'ordre phytosanitaire (SARAH, 1980); d'ou la necessit6 
de 1'interruption de la monoculture par 1'adoption de la jachere nue ou 
travaillee pour lutter contre les parasites d'une maniere generale et en 
particulier sur les nematodes. Toutefois, si 1'effet sur les nematodes est 
interessant, on constate une baisse de fertilite du sol. 
Pour pallier cela, on fait appel a des plantes de couverture non-hdtes du 
parasite de la culture principale. C'est ainsi que pour les jacheres, on 
utilise des plantes telles que l'Homolona odorata (asterac§e) ou Panicum 
maximum (poacee) qui paraissent interessantes pour 1'ananas. 
II est a rappeler que dans le passe 1'interet de legumineuses telles que 
Flemingia, Crotalaria ou Stylosanthes avait ete demontre ( GUEROUT, 1987)• 
L'effet de la jachere sur les nematodes peut etre ameliore en utilisant les 
plantes toxiques telles que Tagetes contre les Pratylenchus ou Asparagus 
contre les Trichodorus. Tagetes a ete teste sans grand succes en Cote 
d'ivoire. Par contre, 1'Eupatorium s'est montre interessant a condition 
d'enfouir une grande quantite de matiere fraiche. 
On peut egalement utiliser des plantes pieges qui sont infestees et que l'on 
arrache avant que le cycle de developpement du nematode ne soit acheve. Cette 
technique est surtout applicable au genre Meloidogyne. 
2) - Rotations culturales 
Des controles nematologiques effectues sur des essais de rotations de 
1'ananas avec des vivriers en Cote d'Ivoire ont prouve que 1'igname, 
1'arachide et la tomate presentaient des signes de resistance a Pratvlenchus 
brachvurus contrairement au riz, au mais et au manioc qui favorisent leur 
multiplication.. 
3) - Chaulage 
Des contrdles phytosanitaires dans un essai vivrier dans des conditions de 
ph du sol variant de 4 a 6,5 ont montre que les infestations diminuent quand 
le ph augmente et vice versa. Ces resultats ouvrent des perspectives 
interessantes pour la lutte contre les nematodes par modulation du ph (apports 
d'amendements calciques); Toutefois cette possibilite est limitee par les 
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effets dSpressifs du ph sur la croissance et le developpement de 1'ananas 
(GODFREY et al., 1976; MARSHAL, 1980) et par les risques d'apparition de 
pourriture du coeur a Phytophtora (FROSSARD, 1976; GODFROY et al., 1976). 
4. 1. 3- Lutte Biologiaue 
Les principes de lutte biologique contre les nematodes ont ete exposes par 
J.C. CAYROL de l'INRA. Elle consiste § utiliser les ennemis naturels des 
nematodes qui sont nombreux et vari6s (amibes, bacteries, arthropodes, 
nematodes, champignon etc.). 
Du point de vue pratique, ce sont surtout les agents fongiques qui sont 
etudies et qui ont commence ei §tre reutilises. On en distingue de tres 
nombreux genres regroupes en deux types : les predateurs et les parasites. 
1) ~ Champjgnons predateurs 
Ces champignons se trouvent a 1' etat naturel dans tous les sols, 
particulierement ceux qui ne sont pas traites. Leur mycelium portent des 
organes de capture (anneaux, boucles, boutons) qui piegent les nematodes 
venant de la substance et un sucre de la cuticule du nematode. Cette reaction 
est irreversible et les nematodes ne peuvent pas se liberer. 
Actuellement, les travaux ont surtout ete orientes pour la lutte contre 
Meloidogyne avec notamment Arthrobotrvps tortor ou Arthrobotrvps irregularis 
(commercialise sous le nom de S-350). D'autres champignons sont a l'etude pour 
lutter contre Pratylenchus (Candelabrella) ou Ditylenchus (cultures 
maraicheres). Le seul inconvenient vient de la faible sporulation de ces 
especes alors qu'il faut pres de 1,5 tonnes par hectare. 
2) - Champjgnons parasites 
Les champignons du genre Hirsutella ont des spores qui se fixent aux 
nematodes et qui developpent alors leur mycelium a 1'interieur de l'animal. 
La fixation doit se faire en milieu sec mais les nematodes se deplagant dans 
l'eau, il faut que les sols possedent une porosite elevee afin que les spores 
puissent etre maintenues au sec au centre du pore. 
D'autres especes sont parasites des oeufs de nematode: Verticillum 
chlamvdosporium parasitant les oeufs d'Heterodera et de Paecilomvces lilacinus 
est utilise contre globodera ou Meloidogyne. L'efficacite est d'autant plus 
grande que les oeufs se presentent grouper en masse compacte (cas des 
nematodes sedentaires). II y aurait egalement une possibilite d'action a 
distance par des mycotoxines; ce qui interesse beaucoup les industriels. Les 
espdces produisant ces toxines ont l'avantage de sporuler abondamment (1 
gramme = 7.5 10. 10 spores). La poudre obtenue peut §tre epandue comme 
n'importe quel produit chimique. 
3) ~ Bactferies nematophages 
II est signale la presence d'une population de Pasteuria semblable a 
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Pasteuria penetrans qui constituerait une nouvelle espece, parasitant 
Heterodera avenae dans un sol repressif vis d. vis des nematodes. Le cycle est 
limite aux juveniles 2e stade de Heterodera avenae et les juveniles infestees 
ne peuvent envahir les racines des plantes. Entre Mars et avril, 38 - 56 % des 
juveniles pr£sents dans le sol portent 1 a 5 spores adherant a leur cuticule. 
Des microcolonies peuvent etre observees dans les kystes extraits des racines 
qui ne sont infestes pas par la bacterie. Les etudes de specifites d'hdte 
montrent que des spores extraits des juveniles de Heterodera avenae adherent 
a la cuticule de Heterodera shatii et de Meloidogvne .iavanica (KEITH, DAVIES, 
CORMA; FLYNN et al., 1991)• 
4. 1. 4. Utilisation de varietes resistantes 
Les essais realises au champ en Cdte d'Ivoire par simple 6valuation des 
infestations racinaires n'ont fait que confirmer les resultats anterieurs 
(Anon., 1987). Tous les clones de perolera (Mordilona) et les nouvelles 
accessions de la collection ont montre des niveaux d'infestation racinaire 
importants. 
La mise au point d'un test precoce de laboratoire pour 1'evaluation de la 
resistance est maintenant bien avancee malgre quelques difficultes techniques 
(MESNILDREY, 1990). 
La premiere etude de criblage varietal menee selon cette methode sur des 
varietes representant les differents groupes d' Ananas comosus ainsi que quatre 
(4) autres especes (Ananas ananassoides. Ananas bracteatus. Ananas lucidus et 
Ananas parguazensis) n'a pas revele de grande difference dans le niveau 
d'infestation par rapport a cayenne lisse; ce qui va dans le meme sens que 
celui des etudes menees au champ. 
II se confirme donc que la recherche d'une resistance a Pratvlenchus 
brachvurus au sein du genre Ananas est particulierement delicate. L'espece 
Ananas ananassoides, si elle presente un bon niveau de resistance a 
Meloidogvne incognita et Rotvlenchulus reniformis. est par ailleurs tres 
sensible a Pratvlenchus brachvurus en Cote d'Ivoire (PY et al., 1984). 
Les voies qui restent a explorer sont les suivantes: 
- Criblage systematique des varietes sauvages provenant de zones de 
prospection dans la zone d'origine du genre, 
- Recherche au niveau des hybrides (existence eventuelle d'un ou 
plusieurs genes recessifs), 
- Recherche d'un phenomene de tolerance. 
Pour le deuxieme point, un premier criblage au champ a ete entrepris en Cote 
d1Ivoire sur les hybrides du programme genetique de 1'IRFA (Perolera X 
Cayenne).Certains d'entre eux se sont reveles indemnes ou quasi-indemnes 
d'attaques de nematodes 6 k 12 mois apres plantation. Ces resultats devront 
§tre toutefois confirmes par des tests complementaires de laboratoire 
(inoculations artificielles). 
En ce qui concerne la recherche de tolerance, les premieres etudes de 
laboratoire ont montre que quinze semaines apres inoculation, il n'y a 
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toujours pas de difference de croissance et de developpement (meme au niveau 
racinaire) avec les plants inocules et ce malgre le developpement important 
des n§matodes (MESNILDREY, 1990). 
4. 2. Methode de lutte chimiaue 
La lutte chimique permet de maitriser avec un succes certain les nematodes 
parasites de 1'ananas. Mais cette approche reste encore la plus utilisee 
malgr£ des effets secondaires negatifs sur l'ecosysteme et plus gen§ralement 
sur 1'environnement (pollution, non-specificit§ des matieres actives) et sur 
la culture elle-meme (residus, phytotoxicite). 
Le cout §leve et la manipulation delicate des produits chimiques sont des 
inconv§nients surtout dans les pays techniquement moins avanc§s, d'ou la 
necessit§ d'une meilleure connaissance sur les techniques actuelles de 
traitement ainsi que des parametres et des r§sultats de recherche ou 
d'exp§rience obtenus au champ ou dans les laboratoires, pour pouvoir pr§tendre 
a une meilleure efficacit§ de cette m§thode de lutte a moindre cout. C'est ce 
que nous tenterons de faire dans les chapitres qui suivent. 
4. 2. 1. Caracteristiaues principales des nematicides 
On distingue habituellement deux (2) grands groupes de n§maticides: 
les nematicides de contact qui comprennent les fumigants 
(organohalogenes), les thiocyanates et des organo-phosphor§s.. 
- les n§maticides svst§miaues ou endhoth§rapiaues appel§s NON-FUMIGANTS 
qui pr§sentent une certaine action de contact et qui comprennent les 
organo- phosphores et les carbamates. 
4. 2. 1. 1. Les fumigants 
La principale caract§ristique des fumigants est d'avoir une tension de 
vapeur §lev§e. Ce qui leur confere une volatilit§ variable suivant les 
produits. 
Pour parvenir a la destruction du n§matode, un contact prolonge est 
indispensable Ainsi, pour obtenir de bons resultats, il faut que le sol soit 
meuble, riche en matiere organique et avoir une temp§rature moyenne variable 
(12 - 20°c pour le DD, 23 - 25°c pour le DBCD par exemple). II est en outre 
recommand§ d'attendre 8 a 15 jours apres la transplantation des rejets (temps 
correspondant a la diffusion des n§maticides). 
Actuellement, on tend a remplacer les applications de fumigants apres 
plantation, par des applications d'endoth§rapiques beaucoup plus faciles a 
r§aliser. 
4. 2. 1. 2. Les non-fumigants 
Ces nematicides sont caract§ris§s par une tension de vapeur assez faible et 
agissent sur les n§matodes pr§sents a 1'int§rieur des racines des plantes 
grice & leurs propri§t§s syst§miques; Ils agissent faiblement sur les 
n§matodes pr§sents dans le sol sauf les produits de contacts.. 
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II existe de grande difference entre eux surtout quant a leur comportement 
dans le sol et dans la plante. Leur mode d'action est peu connu; ils 
conf§reraient un effet protecteur obtenu davantage par un effet nematostatique 
(inhibition des cholinesterases) que par une action nematicide directe (BERGE 
et CYANY, 1978; BERGE, CYANY et BRIDGE, I98O; BUNT, 1975; JARNET et PIEDALLU, 
1980). 
Pour lutter efficacement contre les nematodes parasites de 1' ananas avec ces 
produits, il apparait n§cessaire de maintenir le plant en etat de << non 
receptibilite>> par des actions judicieusement reparties en cours de cycle 
(SARAH, 1980). 
C'est pourquoi, il est conseille d'intervenir juste avant ou au debut des 
periodes les plus favorables a la proliferation des nematodes dans le sol donc 
au developpement des infestations racinaires, periodes d'intersaisons, a la 
fois chaudes et humides, qui correspondent par ailleurs a une forte activite 
physiologique de la plante, condition indispensable a une bonne absorption et 
6 une bonne utilisation de ce type de produit par celle-ci. En intervenant 
avec des produits dont 1'efficacite est suffisamment persistante, on arrSte 
et ralentit le developpement des populations existant dans les racines (SARAH, 
1980). 
4. 2. 2. Techniaues de lutte par voie chimiaue 
Malgre la diversite des techniques de lutte due au nombre eleve de facteurs 
susceptibles d'intervenir, on peut distinguer globalement deux (2) grandes 
techniques de traitement dans la lutte chimique qui sont: 
4. 2. 2. 1. Traitement a la plantation 
II consiste a diminuer 1'inoculum du sol et a proteger les premieres racines 
emises par les jeunes plants. 
Deux cas sont possibles: 
- dans le premier cas, on fait appel aux fumigants, peu avant 
plantation ou eventuellement pour certains d'entre-eux (DBCP par 
exemple), immediatement aux doses indiquees sur le tableau; 
- dans le second cas, on fait appel aux endotherapiques. On incorpore 
au sol des formulations granulees au moment de la formation du billon, 
ou mieux, on attend les premieres emissions racinaires avant de les 
appliquer afin de permettre a la plante d'absorber la majeure partie du 
produit. On a alors interet a les localiser au pied des jeunes 
plantules ou & 1'aisselle des feuilles de la base, technique qui n'est 
cependant pleinement efficace qu'en periode pluvieuse et qui presente 
par ailleurs 1'inconvenient d'exiger beaucoup de main d'oeuvre. Les 
applications en pulverisation, preferables en saison seche, sont par 
contre aisement mecanisables mais la dispersion du produit est plus 
grande. 
A la plantation deux (2) produits sont particulierement efficaces et 
recommandes: le phenamiphos et 1'ethoprophos. 
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Des exp§riences ont demontre qu'une application relative (mais cependant 
inf6rieure a 3 mois) du phenamiphos , qui peut permettre un demarrage precoce 
des infestations, reste tres efficace grace a 1'assainissement plus prolonge 
qui en d£coule, mais au-del6 de 3 mois les deg§ts faits au depart de 
veg§tation ne peuvent plus §tre totalement compenses (SARAH, 1982). 
4. 2. 2. 2. Traitement en cours de vegetation 
Plusieurs approches sont utilisees : 
- Soit, on cherche a utiliser le produit au debut des periodes de plus 
grande activite ( a la fois chaudes et humides), favorables a la 
croissance de la plante, a la receptibilite du produit par celui-ci 
(dans le cas d'emploi d'endoth§rapiques) et au developpement des 
populations de nematodes. Par exemple une a trois applications sont 
habituellement necessaires en Cdte d'ivoire (ou le principal nematode 
rencontre est Pratylenchus brachyurus), suivant la longueur du cycle et 
le nombre de periodes favorables a ces applications.la premiere prenant 
de preference entre le 3e et le 5§ mois qui suit la plantation. 
- Soit, on realise des apports reguliers ou traitements de rappels; En 
Afrique du sud ou on a affaire essentiellement a Meloidogvne SPP., on 
recommande des apports de phenamiphos tous les trois mois ou d'oxamyl 
plus frequemment (voire tableau pour les doses). Aux Iles Hawai ou 
sevissent plus particulierement M. spp. et R. reniformis, on recommande 
l'emploi du phenamiphos, dans l'eau d'irrigation a des intervalles 
reguliers de deux a quatre semaines. 
4. 2. 3- Produits utilises 
4. 2. 3- 1. Principaux nematicides utilises 
1) ~ Les fumigants 
Le dibromoethane (EDB) est toujours utilise en Australie et en 
Afrique du sud a des doses tres elevees (87-152 kg de matiere active 
par hectare contre Pratylenchus brachyurus en Australie contre 40 a 70 
litres de matiere active contre Meloidogyne incognita et Rotylenchulus 
reniformis en Afrique du sud). Toutefois ce produit reste prohibe dans 
les autres zones de production. 
- Le nemagon (DBCP) ou fumazone est utilise contre les n§matodes & des 
doses de 22,5 a 28 litres de matiere active avant la plantation en Cdte 
d'ivoire et en Afrique du sud. 
- Le bromomethane (bromure de methyle) a ete etudi§ 6 titre 
exp§rimental en Afrique du sud pour la lutte contre les n6matodes, avec 
des resultats excellents mais peu d'espoir pour qu'il soit vulgarise 
pour cet usage du fait de sa difficulte d'application au sol. II est 
utilise en routine pour la desinfection des rejets pour lutter 
notamment contre les.cochenilles (LACOEUIILHE et SARAH, 1990). 
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- Le fumigants le plus utilise actuellement est le 1,3 dichloropropene, 
appele encore Telone II ou DD 92 (CASWELL et al., 1990). Des etudes 
men§es en C6te d'Ivoire ont revele son efficacite contre les nematodes. 
II est employ§ d des doses de 135 et 300 litres par hectare sous forme 
liquide (90-95 %) respectivement a Hawai (USA) et en Cote d'Ivoire. 
2) - Les non-fumierants 
- le fenamiphos (nemacur) est le produit le plus utilise dans la 
plupart des zones de productions (CASWELL et al., 1990) . Ce produit 
existe en solide (10G) et en liquide (400EC) et a le grand avantage de 
pouvoir §tre applique directement sur la plante sans aucun risque de 
phytotoxicite. En Cote d'Ivoire, il est g§neralement utilis§ en 
pulv§risation foliaire, en traitement de plantation ou en rappel. Aux 
Hawai, il est appliqu§ dans 1'irrigation au goutte a goutte, et cette 
pratique est actuellement en voie d'§tude en Cote d'Ivoire (SARAH, 
1980-1990, Anon., 1984). 
- le mocap (ethoprophos) est g§neralement utilise sous forme de 
granul§s incorpor§ au sol avant plantation ou a la base des plants de 
rappel. II est surtout utilis§ grace a son action symphilicide en C6te 
d'Ivoire et a la Martinique (KEHE, 1988; ANON. 1984) mais son action 
sur les n§matodes est tres satisfaisante. En C6te d'Ivoire, il est 
utilise a la dose de 9 a 10 kg par hectare avant la plantation contre 
Pratvlenchus brachvurus. 
- 1'oxamyl (Vydate) en solution liquide (25%) est largement utilis§ en 
Afrique du sud contre Meloidogvne incognita par pulverisation sur les 
feuillages a une dose de 0,2 a 1 kg de matiere active en six 
applications fractionn§es. II est en essai actuellement en Cote 
d'ivoire. 
4. 2. 3. 2. Autres produits en experimentation 
Le marshal 48 EC contenant 48 % de carbosulfan et le rugby 10G contenant 10 
% de cadusaphos sont actuellement en essai en Cote d' Ivoire a des doses 
respectives de 10 1/ha et 40 1/ha en traitements de plantation et de rappel. 
Divers extraits v§getaux sont actuellement en exp§rimentation au Bengladesh 
pour lutter contre les juveniles de Meloidogvne iavanica. II s'agit des 
extraits de feuille d'Ananas comosus. de fleur de Punica granatum. de feuille 
de Calotropis procera. de feuille de Ricinus comunis. de feuille, ecorce, et 
fruit de Nerruin indicum. de feuille et §corce de Plumeria rubra et de feuille 
d'Ipomea fistulosa. II apparait que les trois dernieres plantes sont les plus 
efficaces (AHMAD, KARIM et KHAN, 1991)• 
4. 3' Effets secondaires des traitements chimiques 
4. 3. 1. Effets sur les caract§ristiques des plants et des fruits 
Des experimentations entreprises en Cote d'Ivoire pour etudier les effets 
de nematicides endoth§rapiques sur la croissance et le d§veloppement des 
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ananas apres 11induction florale ont fait apparaitre un certains nombre 
d'effets d6pressifs. Certains sont une consequence de la phytotoxite sur la 
phase v§getative (petits fruits dans les parcelles traitees & forte dose de 
miral ou de nemacur) ou de l'action depressive sur la floraison (retard et 
het§rogen§it§ de maturation). D'autres apparaissent sp6cifiques 6 la phase de 
developpement avant le traitement d'induction florale (ralentissement de la 
croissance du fruit et de la couronne par le furadan, stimulation de la 
croissance du pedoncule et de la couronne par le furadan, le miral et le 
nemacur). 
Les effets les plus spectaculaires ne se rencontrent evidemment qu'avec les 
tres fortes doses; par contre d'autres sont egalement visibles pour des doses 
moyennes proches de l'optimum economique (effets stimulants de la croissance 
des couronnes, abaissement de l'acidite et du taux du jus, retard et etalement 
de la maturation). 
Le furadan stimule la croissance et le developpement des parties vegetatives 
de l'inflorescence au detriment du fruit proprement dit (developpement de la 
couronne). Celle-ci est, en effet, utilisee comme materiel de replantation 
lorsque le fruit est destine a la conserverie Cependant il convient de 
souligner certains effets nefastes qui se traduisent par 1'augmentation du 
poids moyen des fruits occasionnant les risques de verse. II a ete demontr6 
en effet qu'avec ce produit, meme utilise a la dose optimale du point de vue 
de l'efficacite nematicide, soit 0,15 g de matiere par plant, on observe des 
taux de floraison inferieurs a 90 % (SARAH, 1980). 
Certains effets phytotoxiques de contact se manifestent par des brulures des 
feuilles, et en particulier des toutes jeunes feuilles du coeur des plants. 
Ces brulures sont dues suite l'application du mocap et du nemacur a des doses 
§levees. Le miral pr§sente des effets moindres. Seul le furadan qui ne 
provoque jamais de brulures sur les feuilles. 
De tous ses resultats un certain nombre d'applications peuvent §tre tir§es. 
La haute phytotoxit§ de la formulation liquide du mocap doit exclure toute 
utilisation de celle-ci. L'action inhibitrice du furadan sur la floraison et 
le developpement du fruit, meme a des doses moyennes constitue un obstacle qui 
parait pratiquement impossible a surmonter d'ou sa non-recommandation pour la 
vulgarisation. L'action depressive du miral sur la croissance vegetative est 
tres faible a dose moyenne. De plus ce produit semble stimuler le 
developpement de 1'inflorescence; Malheureusement sa faible activite 
n§maticide, rend n§cessaire l'emploi des doses plus §lev§es qui presentent 
alors un risque de phytotoxite. 
Le n§macur qui, comme le miral, d§pourvu d'effets secondaires d§favorables 
a dose moyenne, entraine une certaine stimulation du d§veloppement de 
1'inflorescence. Sa bonne efficacit§ nematicide lui fait le produit le plus 
int§ressant d'emploi pour lutter contre Pratvlenchus brachvurus dans les 
conditions de Cote d'Ivoire. Cependant, aucune application ne peut §tre 
envisagee apres le traitement d'induction florale du fait de sa phytotoxicit§ 
observ§e sur les jeunes tissus de l'inflorescence, sans parler des risques de 
pr§sence de r§sidus dans le fruit. 
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4. 3- 2, Effets sur la nutrition des plants 
Des analyses minerales realisees par le laboratoire de physiologie du CIRAD 
(1979) sur les feuilles de 1'ananas ont revel§ une baisse tres nette de la 
teneur en eau des plants traites au miral. Cette perte de turgescence explique 
1'affalement des plants. Le poids en matiere seche est egalement en baisse. 
Le furadan et le nemacur agissent favorablement sur 1'assimilation des 
elements mineraux du sol mais le miral ne permet pas d'amelioration dans ce 
sens. 
4. 3. 3- Effets sur l'homme et 1'environnement 
Le nemacur presente une forte toxicite humaine. C'est pourquoi, toute 
manipulation de produit doit se faire par du personnel qualifie, averti et 
portant des tenues de protection qui serviront uniquement a cette occasion. 
Les traitements par pulverisations foliaires sont particulierement delicats 
a cause de la nebulation du produit dans 1' air. De meme le conducteur de 
1'engin traitant, devra Stre serieusement protege et personne ne devra se 
trouver 6 proximite des jets de fonctionnement; le reglage et 1'orientation 
de ceux-ci devant se faire a l'arret. 
Les traitements par pulverisation foliaire sont fortement deconseill6s & 
proximite des habitations humaines, par suite de grands vents et par 
pulverisateurs a dos. II faut aussi eviter de faire des traitements en temps 
treis ensoleille et tres chaud. 
Enfin, comme tout produit chimique, les nematicides presentent des dangers 
pour 1'environnement surtout quant ils sont eleves a de fortes doses. Ils 
peuvent polluer 1' atmosphere, le sol et les cours d'eau grace a 1' accumulation 
des substances toxiques detruisant ainsi les microorganismes du sol par 
consequent la fertilite meme des sols. 
5 - CONCLUSION 
II apparait clairement qu'aucune methode de lutte ne suffit a elle seule 
pour eradiquer les nematodes en culture d1ananas. Certes, la lutte chimique 
permet d'atteindre des resultats souvent satisfaisants. Mais, la lutte ideale 
r6side dans la complementarite des differentes methodes de lutte appelee 
communement lutte integree. 
Nous pensons presenter ainsi aux chercheurs du programme "Ananas" de 1' IRAG, 
un capital d'informations sur la lutte des nematodes qu'il s'agit & present 
d'explorer et de valoriser pour pouvoir contribuer efficacement aux vastes 
programmes de relance de la culture fruiti6re en general et de 1'ananas en 
particulier en Republique de Guinee. 
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